
 

 Autour de Luka, un groupe de collégiens s’est constitué en décembre avec la 

volonté da s’engager dans le projet FCPN (Fédération Connaître et Protéger la Nature 

dont « Chemins d’avenir » est membre) : « Les insectes à la fête ». Au long des mois 

d’hiver et en ce printemps les actions se sont succédées, et nous venons d’envoyer 

un compte-rendu succinct accompagné de photos de chaque étape de la réalisation : 

  En janvier/février : 

*Constitution d’un tas de branchages à proximité du compost agrandi, fabrication et 

pose de nichoirs. 

*Protection et observation d’insectes, particulièrement au niveau du tilleul 

(« gendarmes » sous le lierre et dans les fissures de l’écorce  

*Délimitation d’un espace « herbes en liberté » avec plantation de bourraches et 

autres plantes mellifères, pose d’une clôture à proximité du jardin des aromatiques. 

*Paillage (herbes de tonte sèches) au pied des arbustes plantés récemment et sur les 

carrés potagers en cours d’aménagement. 

*Présentation de notre projet « Bouge-toi pour la nature » lors des Portes Ouvertes 

du collège (expo et mise à disposition de plantes aromatiques et mellifères en godets)  

*A noter que des membres du groupe ont créé un jardin personnel chez eux… 

 Mars/avril/Mai : 

*Observation/élevage vers de terre. 

*Installation d’un abri « bourdons ». 

*Poursuite de l’aménagement jardin ; observation d’insectes sur les plantes mellifères 

(bourraches en fleurs, angéliques… photos abeilles, gendarmes, petit capricorne) 

*Nouveaux  semis et plantations, rénovation de l’hôtel à insectes, voire visite de jardins « nature » devraient suivre… 
 

Réponse FCPN :  « Merci beaucoup pour ce beau retour, et félicitations pour ce travail accompli ! » 



Texte dédié à Dominique, décédé en mai et fidèle du jardin de Chemins d’avenir pendant plusieurs années, 

afin que l’on sache qu’il n’était pas un être anonyme que l’on oublie vite, mais une personne unique qui a 

marqué nos vies. 

 A Dominique 

 Il y eut des matins heureux, d’autres rudes et tristes, pleins d’appréhension ; toute une vie jusqu’à 

ce dernier soir où la nuit t’a fermé les yeux pour toujours. Dominique, tu nous as quittés, et dans nos 

esprits défilent des images… Les jeunes, Christiane et moi te revoyons cheminant tant bien que mal vers le 

jardin, prêt à rendre les services que tes mains tremblantes permettaient. Tu apportais ton sourire, tes 

révoltes et confidences aussi, avide de chasser la solitude. 

 Tu n’étais pas un homme soumis malgré la maladie. Plein d’attention, tu veillais à nous offrir des 

cartes postales de tes vacances, à demander des nouvelles des absents, en particulier des plus fragiles… 

 Et je n’oublie pas « Yaco » dont tu disais « C’est mon copain ». 

Il était arrivé sauvage au jardin et patiemment tu l’as apprivoisé. Tu 

venais avec des tartines de pain frais recueillies sur les tables, nous 

les découpions en bouchées que tu distribuais à ton animal préféré. 

Un appel : « Yaco ! », et il venait, parfois du fond de la prairie, se 

dressait sur 2 pattes pour se mettre à ta portée. « Pas mes doigts ! » 

aimais-tu répéter et Yaco a toujours fait preuve de délicatesse en 

saisissant le morceau de pain, accueillant une caresse sur le 

museau… Une caresse que je lui ai donnée  en lui annonçant ton 

départ et qu’il a reçu, animal pourtant farouche, en me regardant 

dans les yeux avant de regagner son refuge. 

 Pour toi, Dominique, la terre, la nature, les animaux c’était ta vie. De temps en temps, tu apportais 

même ton petit appareil afin que l’on prenne des photos de nos chèvres qui t’accompagnaient pour 

chasser les maux du quotidien, comme ce petit singe, ton doudou fidèle jusque dans l’au-delà. Loin des 

modes et des postures, homme simple et vie humble, tu n’auras pas de pages dans les journaux, de plaque 

dans les rues, de longs cortèges en ton nom. Caché même dans la mort… Mais, pour nous tu restes  un 

homme important. 

 Merci pour ton courage, ton sourire, tout ce que tu nous as apporté. 

         Laurent pour « Chemins d’avenir » 

Activités du trimestre : 
MARS: 
V3 - 15h: sortie forêt - Chêne Coué 
S4 - 15h: jeux de rôles au jardin 
L6/L13/L20 - 12h45: jardinage/bricolage, collège Mermoz 
M7 - 15h30: plantation oignons 
J9 - tempête/pluie - arbre arraché chez les chèvres 
V10 - 15h: rando pluvieuse en forêt (blockhaus) 
S11 - 15h: discussion au jardin, réparation enclos 
M14/J16 - 15h: forêt du Gâvre: allée du château - de la fosse aux juifs à la voie ferrée en passant par une étape de 
géocaching et le hêtre aux fées. 
V17 - 15h: fagots, apport terreau et semis 
S18 - 15h: Yves égrène 
L20 - 15h: désherbage et semis 
M21 - 16h: rencontre avec la Résidence du Martrais, projets communs; puis Yves nettoie le carré à l'entrée   
J 23 - 14h30: suite rénovation carrés fleuris de l'entrée avec Yves 
V24/S25 - 15h: construction d'une nouvelle cabane chez les chèvres 



D26 - Un petit noiraud est né, fils de Noisette! 
M28 - 15h: inventaire serre de la Résidence du Martrais 
M29 - 15h: Distribution plants, légumes, œufs   
V31 - 15h: tempête -->réparation toit abri chèvres; plantation de fraisiers 
  
AVRIL: 
S1 - 15h: Démontage et réparation abri tondeuses suite tempête 
L3 - 12h45: jardinage/bricolage - collège Mermoz 
M4 - 15h: réaménagement serre Résidence du Martrais 
M5 - 15h: jeux ados 
J6 - 15h: plantation pommes de terre - apport blé 
S8 - 15h: apport terreau; mise en godets; fabrication banc 
D9 - 15h: flèches polynésiennes (empennage et essais)  
M11 - 15h: on plante! - Visite blaireau (il loge dans la paille!) 
M12 - 15h: apport terreau et fumier; tentative arrachage souche 
V14 - 15h: extension abri tondeuses 
S15/D16 - 14h30: jeux ados 
L17-15h: fumure 
M18 - 15h: pépinière du Mouton-Blanc - Blain - avec les Résidents du Martrais 
M19/V21 - 15h: plantations et entretien 
J20 - 15h: plans pour une nouvelle cabane d'accueil, nettoyage du site choisi 
L24 - 15h: arrachage souche 
M28 - 15h: plantations jardin Résidence du Martrais 
M26 - 15h: rando forêt - "mare à la vache" 
J27 - 15h: Cabane (Ewen) 
V28 - 15h: A la découverte des mares forestières: mare volage 
S29 - 15h: nouvelle clôture (extension prairie chèvres) et apport foin (Paul) 
 

MAI: 
L1 - 15h: Début construction "salon d'accueil" 
M2/9/30 - 12h45: jardin, collège Mermoz - Nozay 
M3 - 15h: Matthias creuse..., Laurent jardine... 
M9/30 - 15h: jardin, Résidence du Martrais 
M10 - 15h: pluie... On plante des salades 
V12 - 15h: Yves fauche; début construction cabane/salon avec Titouan 
S13 - 15h: suite fauchage  
D14 - 15h: apport blé 
L15/22/M30- 12h45: jardin, collège Mermoz Nozay 
M16 - 15h: rando Blockhaus avec les Résidents du Martrais 
M17/V19/M24 - 15h: on défriche au jardin 
J18/S20/V26 - 15h: suite construction cabane 
S20/D21 -15h30: Pose isolation (Ewen) 
M23 - 11h: cérémonie pour Dominique (décédé il y a une semaine) - église du Gâvre (voir ci-dessus) 
S27 – 15h : remise en état du portillon parc aux chèvres (William) 
D28 -14h30: jardin des aromatiques de Vay (entretien) et sablières de la Pelliais 
L29 – 14h30 : accueil vayens, déplacement au jardin municipal de Vay (entretien) et aux sablières de la Pelliais 
M31 – 15h : Yves fauche… 
  

 

 

 

 

 

 

 

N’oubliez pas de consulter notre site : www.cheminsdavenir.com 

 Quant aux articles de ce bulletin, ils rendent compte des impressions, réflexions, 

découvertes de  membres de l’association. Ils n’engagent que leurs auteurs.  

 Merci de ne pas les reproduire sans autorisation. 

(Contacts 0658678204 - 0240790379 – 0671550076 –    cpncda@gmail.com) 

 

http://www.cheminsdavenir.com/
mailto:cpncda@gmail.com


Un trimestre au jardin 

 Les animaux : 

 L’activité principale a conduit à l’agrandissement du parc aux 

chèvres dont la surface a plus que doublé. Le 1er mai, Paul avec son 

télescopique a enfoncé les piquets. Une main d’œuvre conséquente a 

permis de poser un nouveau grillage tout en évitant l’incursion des 

boucs dans ce nouvel espace. Depuis, Yves est intervenu à la faux 

transformant en foin orties, chardons et hautes herbes. Un travail 

complété par l’arrachage d’orties imbriquées dans les clôtures. Tâches 

effectuées sous un soleil ardent, dont il est fier à juste titre… L’un des 

chevreaux est parti vers d’autres horizons. Un autre, tout noir, est né. Ce 

fils de Noisette bénéficie de toute l’attention de sa mère et grandit vite. 

Yaco,  notre maître bouc a gagné en sagesse et recherche les ombrages comme la plupart de nos chèvres qui 

redoutent les attaques d’insectes piqueurs. Nouveauté côté Caramel, parfois trop familier, aux cornes redoutables : 

il est devenu le favori de Gaspard et tous les deux s’entendent à merveille. Des témoins ont constaté qu’il était 

devenu souriant et s’était fait une beauté ! 

 Nos poules ont beaucoup souffert des incursions de 

prédateurs, renards en particulier, qui ont vidé l’un des poulaillers de 

ses occupantes, emporté les canes en train de couver… Un blaireau 

est aussi apparu et a fait son lit dans une botte de paille. Il ne semble 

pas étranger à l’apparition de poules sans tête – parfois enfouies près 

de sa loge ; à la disparition de la plupart des poussins. Toutefois trois 

survivent aujourd’hui ainsi qu’une jeune cane. Et la paix semble 

retrouvée… L’oie arrivée un midi pour demander l’hospitalité 

continue à régner sur la mare. Elle a pris de l’assurance et menace 

bruyamment les chiens qui passent sur la route proche. Peut-être 

n’est-elle pas étrangère au retrait des renards ? Nos deux vieux coqs 

sont hélas rejetés par les plus jeunes. L’un se fait le plus discret 

possible souvent ratatiné sur lui-même, et s’éloigne dès qu’un collègue approche. Il a pris l’habitude de picorer les 

graines que je dispose pour lui sur la table… L’autre s’est réfugié dans la prairie voisine où il a trouvé la consolation 

de 2 poules. Le midi, il s’approche de la clôture où je lui apporte un peu de nourriture et d’eau. Puis repart et reste 

souvent prostré dans un coin. Il semble avoir compris qu’il ne doit pas traverser la route, vers un terrain où 

s’aventurent souvent  ses deux compagnes volages. 

 Le Jardin : 

 Divisé en plusieurs parties, l’espace n’est pas facile à entretenir, en raison principalement de l’indisponibilité 

de Christiane. Toutefois, une majorité des branchages a été transformée en fagots, les plus anciens ont été vendus, 

comme les bûches et le petit bois. Titouan continue à surveiller les arbres morts et les victimes de tempêtes afin 

d’éviter les chutes de branches accidentelles. Le sous-bois promenade 

mériterait un nettoyage avec destruction de la cabane située en 

bordure d’un ancien poulailler aujourd’hui désaffecté. 

 La partie « jardin printanier » continue sa vie librement. La 

floraison est toujours éblouissante mais de durée plus courte. Quelques 

plantes indésirables demanderaient notre intervention… L’ancien jardin 

potager et aromatique souffre de la croissance des chênes. Le manque 

de luminosité ne permet plus guère de cultures. Un nouvel 

aménagement est en cours après la suppression des filets de plus en 

plus troués qui protégeaient les carrés de l’incursion des volailles et un 



inventaire des plantes toujours présentes est prévu. Estéban préconise un semis d’herbe… A l’entrée, Yves a remis 

en état 2 carrés fleuris surélevés qui souffrent de la sécheresse. 

 L’espace dégagé au sud après 

arrachage de nombreuses souches permet de 

développer nos principales cultures potagères, 

les plantes aromatiques et mellifères. 

Toutefois, la végétation est exubérante et la 

main d’œuvre peu nombreuse. Il en va de 

même pour les petits fruitiers qui n’ont pas 

bénéficié de la taille et de l’entretien 

nécessaire, d’où une moindre production cette année et des plants à renouveler. A 

noter que les jeunes viennent d’achever l’arrachage manuel d’une souche près de la serre. 

 En dehors des espaces grillagés pour préserver nos légumes, l’ensemble du jardin est parcouru par les 

volailles en liberté qui se plaisent en particulier au niveau du compost alimenté par nos déchets alimentaires, du 

fumier, des dépôts de tonte des voisins… Des bacs servent de réserves d’eau, hélas ils sont pratiquement à sec en ce 

début juin. D’où l’idée d’investir  dans une pompe manuelle qui pourrait être placée sur le puits de la Résidence 

voisine, sous réserve bien sûr de l’accord de la direction, et abreuver les animaux ; la mare étant réservée à 

l’arrosage, à l’oie, aux canards et aux loisirs. 

 Bricolage et loisirs verts : 

 Nous avons rehaussé le portillon d’entrée du parc chèvres et en partie 

renouvelé les bancs près des tables extérieures vieillissantes. La cabane du fond 

du terrain est en cours de démolition, celle de l’accueil penche de plus en plus, 

d’où la mise en chantier d’un nouveau bâtiment   toujours constitué de palettes et 

autre bois récupéré. Titouan, Laurent, William assurent la construction, Ewen 

l’isolation. Nous attendons quelques tôles supplémentaires pour achever la 

toiture. Une autre cabane a été construite en urgence pour accueillir « noiraud », 

le fils de Noisette. 

  Par ailleurs, nous avons remis en état le stock de flèches polynésiennes et commencé l’installation d’un 

parcours sportif. La mise en étanchéité du bassin creusé par les ados reste en 

projet. Dans l’urgence, Lucie et Gaspard ont transféré les têtards qui subsistaient 

dans une mini flaque vers la mare proche où il n’y a plus qu’un radeau en état. 

Titouan a commencé la réfection d’un pont de singes. Toutefois les lieux restent 

prioritairement réservés à nos volatiles. L’arrachage d’une souche a créé un trou 

qu’un trio de « guerriers » (Matthias, Jonathan, Thomas-Maël) envisage de 

transformer en bunker ! Djahny et Adahy sont parvenus à dégager un ancien 

tambour de machine à laver enfoui dans les broussailles. Il s’intégrait autrefois à un parcours de santé. Pour le 

moment, il est utilisé comme balançoire par nos deux jeunes aventuriers rarement 

à court d’idées, qui apprécient aussi les promenades en chariot. Un engin costaud 

fourni par Elie. 

 Parmi les autres activités on note le grimp’arbre, le jonglage, divers 

entrainements sportifs et des jeux de cartes nature à l’ombre lorsque le soleil est 

trop ardent. 

 L’atelier « vélos » est provisoirement mis 

en sommeil, malgré l’arrivée d’un nouveau véhicule au dérailleur défaillant. Priorité 

à la réparation des tondeuses et au nouvel abri ! 

 Un inventaire a permis de ressortir le jeu de « pétanque carrée ». Avec les 

classiques boules rondes et les palets, il devrait faire partie des loisirs d’été… 

lesquels nous entrainent souvent vers des horizons plus lointains (forêt, vallée du 

Don, communes voisines…) 



Une escale dans le monde de Djahny et Adahy 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 « Le Bandit Masqué » 

 
Je voudrais être son ami, 
Son ami pour la vie. 
 

Mais c’est un bandit  
Avec un air si gentil. 
 

C’est un bandit masqué  
Toujours en train de grimper.  
 

Dans le creux de son arbre  
Il se marre marre marre.  
 

Il se régale de groseilles  
Sous les doux rayons du soleil. 
 

Soudain ses yeux noirs  
Brillent dans le noir 
 

Au-dessus des regards  
Et il se marre marre marre.  
 

Il est si coquin et si malin  
J’en suis certain.  
 

Le raton laveur toujours demeure  
Il demeure dans mon cœur.  
 

 Djahny  
 
Rapide comme l’éclair. 
Agile sur le fil. 
Toujours un éboueur. 
Oui super gentil.  
Noir et gris. 
 
Lave lave lave lave.  
Aime les myrtilles. 
Vole la nourriture. 
Effraie les prédateurs.  
Utilise ses pattes arrières. 
Reconnaissez-vous l’animal ?  
 

 « Le blaireau » 
 
Le blaireau  
N’aime pas l’eau.  
 

Dans sa garenne 
Il cherche sa reine.  
 

Il mange les baies  
Parmi les haies.  
 

Et voit le lièvre  
Tout près du lierre.  
 

Il voudrait en faire son affaire. 
Mais il préfère manger toutes les baies  
Toutes les baies de la forêt.  
 
  Adahy  
 
Blanc sur le nez.  
Longues griffes. 
Aime les baies.  
Il est un terrassier des campagnes.  
Rejoue et rejoue tous les soirs. 
Et mon petit ours des campagnes.  
A du courage.  
Un nouveau blaireau est né !  
 
 



Avec les résidents du Martrais 

 Par hasard, nous avons retrouvé Cameron dans l’atelier de la Résidence du Martrais où, avec sa classe et des 

résidents, il préparait l’expo « grande lessive »… et pris contact avec les nouvelles éducatrices du lieu.  Un accueil 

amical qui nous a conduits à une collaboration. D’abord pour remettre en état les jardinières et carrés fleuris laissés 

à l’abandon.  

 Première étape : redonner à la serre sa vocation et la débarrasser 

d’un matériel encombrant. Sous la direction de Rémi, ouvrier d’entretien, 

avec l’aide de Dominique et Yves, le local a retrouvé sa vocation 

première. Jardinières et pots ont été déposés sur la table de travail en 

vue d’une première séance de jardinage. 

 Le mardi suivant j’étais accompagné d’Anita. Nous avons 

rapidement constitué deux équipes : Anita et Yves ont  disposé terreau et 

graines dans de petits pots plastiques ; avec Dominique, Yoann et Nadine 

nous avons débarrassé les jardinières des herbes « folles » avant d’y 

placer un nouveau terreau. Activité poursuivie après le traditionnel et 

attendu café de 16h. Bien sûr, ces jardinières réclamaient de nouvelles 

plantations pour égayer les lieux. C’est pourquoi nous nous sommes 

rendus à la Pépinière Retière où les résidents ont sélectionné des 

pétunias et diverses vivaces. Une pépinière qui a pratiquement doublé de 

surface et où Denis avait bien de la peine à résister aux tentations. Dès le 

soir la plupart des plants ont trouvé place devant les quatre maisons de la 

Résidence. 

 Par la suite nous avons continué le travail dans une atmosphère de 

ruche. Le soleil avait incité de nombreux résidents à participer aux activités. 

Heureusement Pauline et ses enfants ont apporté leur aide. Avec Denis, Adahy 

et Djahny ont placé des nichoirs dans les arbres. Valérie et une professionnelle 

du lieu ont commencé à nettoyer un carré de pleine terre tandis que 

Dominique et Pauline s’affairaient dans un autre espace et qu’un groupe 

partait à la recherche de brouettées de terreau. Mais que planter ? J’ai conduit 

quelques résidents jusqu’à notre jardin où ils ont sélectionné fleurs et 

légumes : impatiens, bourraches, cardes, salades… puis mise en terre et 

arrosage. A l’heure du café la tâche était bien avancée. La semaine suivante, 

sous un ciel maussade, nous avons poursuivi les plantations avec un nouvel 

apport de terreau. Dominique nous a accompagnés tout au long de l’après-

midi ; plus tard, Yves nous a rejoint et montré le travail réalisé en atelier 

écriture. Et pendant tout ce temps Adahy et Djahny ont tracé des tunnels dans 

les hautes herbes entre Résidence et terrain de foot. Mouillés mais heureux !  

 Pendant la semaine, Yves a pris l’habitude de nous rejoindre au jardin où il participe à l’entretien : arrachage 

et transport de brouettées d’orties, fauchage… Une aide bienvenue ! 

 Sortie forêt 
 Certains résidents souhaitant changer de cadre et bénéficier des 

bienfaits de la forêt voisine, nous avons organisé une sortie sur le site des 

anciens blockhaus. Une boucle accessible à tous sur la voie bétonnée construite 

par les anglais, une richesse patrimoniale adaptée à ce mois de mai où l’on 

évoque l’armistice. Pauline et ses enfants m’accompagnent. Nous présentons 

d’abord les blockhaus exploités par les allemands après le départ des anglais. 

Des réserves de nourriture, vêtements, armes et munitions.  



 Un site impressionnant qui ne laisse pas les résidents indifférents. Les questions se multiplient sur le rôle des 

constructions, les allemands, la vie de la forêt à l’époque. Nadine s’étonne devant les dimensions d’un trou d’obus, 

Yohann montre la ferraille qui soutient le béton armé d’un toit effondré suite aux bombardements… Denis 

s’intéresse davantage aux fleurs et cueille un bouquet de genêts qui lui rappelle son enfance. L’occasion d’une 

discussion avec Pauline. Joël m’interroge longuement sur les allemands… Plus loin, nous apercevons un poste 

d’incendie, nous évoquons la protection des lieux sévèrement gardés où il était interdit de pénétrer sous peine de 

mort. 

 Et voici la deuxième ligne de blockhaus, l’ensemble étant relié 

autrefois par des rails, une voie ferrée qui permettait l’apport des 

marchandises. Une grille ferme chaque bâtiment pour éviter des 

intrusions dangereuses tout en facilitant l’accès et la tranquillité des 

chauves-souris qui s’y réfugient. Yohann remarque les nombreux tags, 

Pauline montre une bouche d’égout déplacée, Laurent des traces de 

VTT : ce lieu discret est fréquenté… Djahny et Adahy présentent du 

verre armé recueilli sur les bâtiments, des restes de poteaux 

métalliques. Des préaux protégeaient les véhicules stationnés là et, de 

chaque côté de cet ensemble, une rampe en béton permettait l’’accès à cet étage.  

 Nous nous intéressons aussi aux fleurs et arbustes, d’autant plus 

que les résidents ont commencé un herbier : cerisiers sauvages, frênes, 

aubépines, chênes, robiniers, bouleaux croissent entre les plaques de béton 

et en bordure du site. En observant un arbre mort tombé sur la plateforme, 

on évoque la longévité des arbres,  les choix de l’ONF, l’utilisation du bois… 

Des infos complétées par l’observation de la pinède en éclaircie lors du 

retour au point de départ. Soupçon d’inquiétude en apercevant une 

étendue d’eau qui nous barre la route au loin. Djahny et Adahy partent en 

éclaireurs et nous rassurent rapidement : le miroir d’eau n’est profond que 

de quelques centimètre et mouillera tout au plus la semelle des chaussures.  

De l’autre côté de la route, allée de la géline, se dressent un poste électrique et un poste de garde, une observation 

plus approfondie nous permettrait de repérer les fondations des casernements qui longeaient la voie… Dans les 

secrets du sous-bois, Djahny montre un autre blockhaus : ils sont 27 de ce côté de la route, dont l’un, 

particulièrement remarquable, est précédé d’un trou d’obus qui a décalé le toit… aujourd’hui soulevé par les « mains 

de bois » d’un chêne ! 

  De retour au mini car, chacun fait part de ses satisfactions quant à la découverte de ces lieux historiques, 

de paysages diversifiées, de partage d’anecdotes… 
 

 Par la suite, les activités reprennent au niveau du jardin de la résidence. Dominique est généralement le 

premier à me signaler qu’il est l’heure. Aujourd’hui il s’inquiète de l’absence de Pauline qui prolonge ses vacances 

bretonnes. Puis nous gagnons la serre où règne une chaleur difficilement 

supportable. Résultat : les plants en godets sont grillés ! C’est donc à l’arrosage 

des jardinières extérieures que nous consacrons la majorité du temps. Yves et 

moi éliminons les herbes indésirables, les myosotis fanés… Denis et Dominique 

promènent les arrosoirs du robinet aux différentes potées. En milieu d’après-

midi nous faisons un détour par le jardin de « Chemins d’avenir » de l’autre côté 

de la route. Deux brouettées de paillage (herbe de tonte) sont préparées ainsi 

que des plants d’impatiens et de camomille pour compléter les jardinières. Et 

l’arrosage continue en particulier sur les deux carrés potagers où s’épanouissent 

des salades, des cardes et bourraches, jusqu’à l’heure du goûter. Puis, remis en 

forme, Yves gagne le parc aux chèvres afin de poursuivre le fauchage. Un travail 

de qualité dont il est justement fier ! 

         Laurent 



 A Mermoz, de l’hiver au printemps 

 Entre pluie, vent et soleil les jardiniers/bricoleurs du collège 

s’affairent dans différent ateliers nés de leur imagination. On oublie les 

allées vaseuses qui tachent les vêtements, faisant redouter l’accueil en 

cours !  Une météo plus favorable attire de nouveaux visages et les jeunes 

font preuve de créativité, d’initiatives. 

 Yannick, l’aîné, assure diverses activités, passant du bêchage, aux 

plantations et récoltes, au bricolage aussi.  

 Mathéo plante du chèvrefeuille pour les insectes, puis paille le 

carré d’angéliques avant de rejoindre une création à la fois étrange et 

enthousiasmante semble-t-il : un élevage de vers de terre appelés « Harry 

Potter » pour des raisons qui me demeurent mystérieuses, quoique… j’ai 

découvert l’existence de bonbons « Harry Potter, goût « vers de terre » 

avec vidéo à l’appui ! Heureusement, ici on se contente d’observer et on se 

documente… 

 Luka organise et encadre le transport d’herbes sèches depuis le 

dépôt jusqu’au composteur du jardin. 

 Dorian et Angélo n’oublient pas l’engagement en faveur des 

insectes et mettent en place un abri/refuge pour les bourdons avec l’espoir qu’ils ne seront pas victimes des guêpes 

et abeilles comme l’an dernier au moment de la floraison du tilleul. 

 Au garage œuvrent principalement 

Marcel et Yannick qui viennent d’achever un 

nichoir et préparent un banc. A proximité se 

sont installés les Ilhan/Ylan. Ils ont créé un 

tableau pour suspendre les petits outils, une 

boîte en bois pour portable… 

 Les récoltes de cardes et 

topinambours connaissent le succès et 

certains les complètent par des prélèvements 

de plants pour leurs jardins familiaux. 

 Comme le souligne Frédéric, l’un de leurs enseignants qui apporte un regard bienveillant, ici on tâtonne, on 

se perfectionne, on apprend à manier les outils. J’ajouterai que l’on prend l’air dans une bonne ambiance, que l’on  

crée des liens et partage des talents, que l’on profite d’une liberté créatrice favorable au développement de la 

personnalité. 

 Avec le printemps, de nouvelles plantations prennent place au jardin : oignons, petits pois, pommes de 

terre… Et l’on récolte principalement des cardes, des plantes aromatiques, l’on discute avenir, voyage de fin d’année 

du club, partage des responsabilités… 

 Tout un groupe de vayens a rejoint Ethan. Lucie discrète et efficace ; Dimitri créateur d’un abri « chauves-

souris » qui voudrait installer des réservoirs d’eau au niveau des gouttières ;  Kaélig 

qui prend l’initiative dans l’ex potager 6ème où il prépare un carré et plante des 

patates « comme à la maison » ; Gaspard : l’œil ardent, éveilleur d’idées et 

d’initiatives, envisage des partenariats, la remise en valeur du « jardin des 

aromatiques » de sa commune. Grand ordonnateur plein d’ardeur, il assume 

volontiers des responsabilités… Et il est fier d’être conseiller municipal de Vay … 

 MAI 
 Après trois semaines d’absence, nous voilà de retour. A mon arrivée, les jardiniers sont déjà  au travail. Un 

groupe s’affaire sur la pente qui entoure le garage. Les jeunes souhaitent réduire la déclivité près de l’escalier 



aménagé l’an dernier, afin de faciliter le passage de la brouette. D’autres les regardent assis sur le banc fabriqué par 

Yannick et Marcel. Un 3ème groupe revient du lieu de stockage de l’herbe de tonte, la brouette chargée… Des 

initiatives encadrées par Luka. 

 Mathéo, Kaélig, Gaspard me demandent si des plantations sont 

prévues : je leur présente des salades, des impatiens, des pommes de terre. 

Kaélig se charge de ces dernières. Pour les salades et semis, nous nettoyons et 

décompactons un carré près des angéliques en fleurs dont Mathéo se demande 

comment les utiliser (voir ci-dessous). Nous constatons déjà leur rôle décoratif 

et l’attrait qu’elles exercent sur les insectes qui se bousculent sur les 

inflorescences. Des plants de menthe poivrée sont déménagés près des cardes. 

L’occasion d’évoquer les multiples variétés. On goûte menthes vertes et 

pommes, commande menthes bonbons et ananas… Gaspard évoque l’anis qu’il 

savoure lors de ses passages au jardin des aromatiques de Vay (en fait du 

fenouil issu de notre QG du Martrais au Gâvre).  Mathéo, Gaspard, Lou, 

commencent les plantations de salades… Dimitri apporte les premiers 

arrosages aux plants d’hellébores qui souffrent dans leurs petits godets, 

Tania désherbe une allée, Angélo apporte son aide pour tailler les hampes 

florales des cardes dont Ilhan emporte quelques feuilles pour le repas du 

soir… Des activités variées surveillées du coin de l’œil par Luka…  

 Il en va ainsi jusqu’à la fin du mois. Le retour de Frédéric redonne vie 

à l’atelier où Yannick et Marcel préparent un dossier pour le banc, où Ilhan imagine la structure d’un futur 

épouvantail, gardien du jardin plutôt. 

 Un compte-rendu du projet « insectes en fête » a été envoyé aux 

organisateurs ( Fédération Nationale FCPN) avec une série de photos montrant 

l’avancement des activités. Aujourd’hui, les bourraches et angéliques semblent 

les plus attrayantes pour les pollinisateurs. 

 On continue de rêver de voyage aux « Folies Siffait » et Gaspard a 

contacté La Mano pour un transport en commun, sans doute un week-end. Luka 

arbitre intelligemment les rares conflits et, dans les deux jardins, chacun s’affaire 

à lutter contre les plantes envahissantes (liserons, potentilles rampantes…), 

remettre en état les allées, limiter la prise de pouvoir des cardes… 

 Un lieu de vie où les jeunes semblent de plus en plus autonomes. 

 Juin : 
 Les vacances approchent, le soleil brille – voire brûle, mais les trois groupes 

constitués continuent à fonctionner coordonnés par Luka. Kaélig a pris la direction 

de l’ex jardin des 6èmes, devenu « jardin des vayens ». Après avoir rénové les 

allées, les jeunes se consacrent principalement au paillage. Dans l’espace libre 

voisin s’épanouit tout un bouquet de mauves arbustives. 

 A l’ombre dans le garage œuvre Yannick entouré de ses fidèles lieutenants 

et encouragé par Frédéric. Le projet du jour : installer un dossier sur le banc voire 

en doubler l’assise pour renforcer l’équilibre. Dans le jardin principal, Laurent, aidé 

par Ilhan, affine la terre, plante et paille diverses courges. Luka pense récoltes. Et 

tout un groupe s’affaire auprès des salades, magnifiquement épanouies; des radis, 

boules rouges de belle taille ; des pois dont il n’est pas facile de retrouver les 

gousses au milieu d’une végétation exubérante ! On tente aussi une tentative parmi 

les pommes de terre : des tubercules jaunes, d’autres d’un rose éclatant… mais encore un peu jeunes. Cette récolte 

est reportée d’une semaine. En fin de séance, Luka assure le partage.   

 Le sol dur et craquelé appelle la pluie. A défaut, on bine et procède à des arrosages succincts. Il reste des 

herbes envahissantes à éliminer, un paillage plus conséquent à mettre en place. Mais comme toujours le temps 



manque… Les 2 dernières semaines, on poursuit la récoltes de pommes de terre et salades, des graines d’angéliques 

et moutardes japonaise, après une réunion « bilan et perspectives » présidée par Luka. L’occasion de faire le point 

sur le matériel et de procéder à des commandes. Dimitri renouvelle sa demande de récupération d’eau. Luka peut 

fournir un récupérateur. Mais l’absence de gouttière visible complique la tâche… On organise ensuite le goûter de fin 

d’année et on anticipe sur la saison prochaine. En dehors d’une ou deux hésitations, c’est une clameur unanime qui 

demande le renouvellement de l’atelier jardin/bricolage. 

 Sur le terrain libéré par les pommes de terre, de nouvelles plantations 

prennent place : poires de terre, topinambours et plantes résistantes à la 

sécheresse : camomille et impatiens « sauvages » auxquels s’ajoutent quelques 

graines de cucurbitacées et un paillage. Place ensuite au rude été !  

 Et bien sûr on ne manque pas de s’émerveiller devant le magnifique 

rosier en fleurs aux feuilles luisantes de santé et dont l’envergure ne cesse 

d’augmenter…    
 

 Magique angélique ! Officinale, ornementale, aromatique, alimentaire et hôtesse pour de 

nombreux insectes, voilà une plante indispensable au jardin ! 

 Elle  attire de nombreux insectes dont les butineurs, mais aussi quelques ravageurs comme les pucerons. La 

punaise arlequin (Graphosoma semipunctatum), magnifique spécimen rayé rouge et noir sur le dos, adore les 

inflorescences de l'angélique. 

 Au potager, cette plante imposante (1 à 2 mètres de haut, et des feuilles pouvant mesurer jusqu'à 90 cm de 

longueur) au port en touffe dressée et aux tiges ramifiées, creuses, cylindriques et côtelées, est cultivée pour ses 

arômes rappelant le musc et le genévrier, et pour ses propriétés médicinales. Feuilles, racines, graines, tout est utile 

dans l'angélique, mais ce sont surtout ses tiges creuses qui intéressent les gourmands : on peut en faire des 

compotes (comme pour la rhubarbe) et des confitures, et les préparer en 

confit. L'angélique est en effet la star des macédoines de fruits confits ; 

en général, l'élément vert, c'est elle ! 

 Quelques feuilles fraîches d'angélique dans une tarte à la 

rhubarbe ou aux groseilles en atténuent l'acidité et permettent de 
réduire la quantité de sucre. 
 Vous pouvez également ajouter quelques feuilles ou jeunes tiges 
d'angélique pour parfumer un court-bouillon de fruits de mer. 
 

 Apéritif maison 

Avec les graines, on fabrique chez soi un excellent vin d'apéritif avec 1 l. de vin blanc de bonne qualité, 60 g de 

graines sèches; laisser macérer trois jours, filtrer, sucrer à volonté. 

 Compote d'Angélique 

Ingrédients : 1 kg de tiges d'angélique ; 250 g de sucre cristallisé ; 2.25 l d'eau ; 1 sachet de gélifiant (type Vitpris) 
Préparation : 
Choisir des tiges d'angélique jeunes et tendres et les couper en tronçons de 5 cm. Puis les plonger dans 2 l d'eau 
bouillante pour les ramollir, jusqu'à ce que la pulpe cède sous les doigts. 
Les rafraîchir  à l'eau froide, puis égoutter et peler chaque tige en prenant soin d'ôter les filaments. Laisser macérer 
dans de l'eau fraîche toute une nuit. 
Le lendemain, les égoutter et les mettre dans la bassine à confiture avec 0,5 l d'eau. Laisser mijoter à feu doux 
pendant 10 minutes. 
Dans un bol, délayer 1 sachet de gélifiant et 6 cuillères à soupe de sucre. Verser sur la préparation, mélanger, puis 
faire bouillir de 2 à 5 minutes. 
Préparer un sirop en faisant cuire le sucre dans 20 cl d'eau durant 5 minutes. 
Puis verser le sirop sur la confiture et prolonger la cuisson 2 minutes en mélangeant. 
Vérifier que la compote est prête en faisant couler 3 gouttes sur une assiette froide, elles doivent se figer 
rapidement. Écumer si nécessaire et mettre en pot aussitôt. 
N'oubliez pas d'étiqueter en indiquant la dénomination et la date de fabrication. 

https://www.gerbeaud.com/jardin/fiches/genevrier,1268.html
https://www.gerbeaud.com/tag/plantes-medicinales
https://www.gerbeaud.com/tag/rhubarbe
https://chefsimon.com/gourmets/chef-simon/recettes/tarte-a-la-rhubarbe--18
https://chefsimon.com/gourmets/chef-simon/recettes/tarte-a-la-rhubarbe--18
https://chefsimon.com/articles/produits-les-groseilles
https://chefsimon.com/gourmets/chef-simon/recettes/poisson-au-court-bouillon

